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Introduction 

La forêt algérienne couvre près de 4,7 millions d’hectares, dont seuls 1,38 sont constitués de forêts productives, l’Algérie pourrait produire la quasi-totalité du bois 

dont elle a besoin (1,2 million m3). Le chêne Afarès et le chêne Zéen, sont des essences forestières relativement méconnues en Algérie, couvrent une surface de 75 

milles d’hectares [1]. Le chêne afarès (Quercus afarès) est une espèce hybride issue du croisement entre deux chênes : le chêne liège (Quercus Suber) et le chêne zéen 

(Quercus Canariensis) [2]. 

La filière bois Algérienne est actuellement en pleine restructuration. Cependant, avant une utilisation industrielle de ces bois, il est nécessaire de les caractériser 

aussi bien chimiquement, physiquement et mécaniquement afin de pouvoir déterminer l’usage le plus adéquat de ces bois. Dans cet étude on s’intéresse à l’étude 

physique, chimique et mécanique des bois de chêne zéen et chêne afarès.  

 

Les prélèvements ont été effectués dans la forêt de 

l’Akfadou de la région de Tizi-Ouzou en Algérie .  

Pour chaque espèce, des éprouvettes normalisées 

ont été extraites des arbres échantillonnés et soumises 

aux essais de qualification définis par les 

normes  suivantes :  

• essais de flexion (NF EN 314-1),  

• compression (NF B51-007),  

• cisaillement (NF EN 314-1),  

• humidité (NF  B51-004),  

• retrait et densité (NF B51-006),  

• taux de lignines (ASTM D 1106-84) (ASTM 1998b),  

• taux d’extractibles (ASTM D 1107-96) (ASTM 1998a). 

Résultats et discussion 

         1. Analyse chimique                              3. Analyse physique (retrait et densité) 

 

 

 

  

 

                                                         4. Analyse mécanique  

2. Analyse physique (humidité) 
 

 

Conclusion 

Le bois des deux 

espèces peut être 

répertorié comme lourd 

et nerveux  possédant de 

forts retraits et riche en 

extractibles. 

Toutefois, le chêne 

zéen et afarès présentent 

des caractéristiques 

physiques et mécaniques 

très semblables, quoique 

ils se distinguent par 

rapport aux bois de 

chênes méditerranéens 

et européens par leur 

faible anisotropie, 

caractère indicateur de la 

stabilité dimensionnelle 

de son bois. 
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L’organisation cellulaire du chêne afarès (à gauche) et du chêne zéen (à droite) observée au microscope électronique  

La connaissance des différentes types de cellulose (fibres, vaisseaux, rayons …) leur organisation  

et la nature des canaux intercellulaire (perforations et ponctuations) 

Prédire le comportement 

macroscopique du bois 

Matériel et méthodes 

Préparation des échantillons 

a- échantillon pour essai chimique 

b- échantillon pour essai d’humidité 

c- échantillon pour essai de retrait  

     et de densité 

chêne zéen 

chêne afarès 

Bois de chêne afarès 

 

 la répartition de l’eau 

plus homogène par 

rapport au chêne zéen  

 

Écorce de chêne 

afarès est plus épaisse 

comparée à celle du 

chêne zéen 
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